
« MÉMOIRES DU RHÔNE » 

 De quoi s’agit-il ? 

 

 

« Mémoires du Rhône » est quelque chose d’un peu étrange.  

Lorsque, au début de 2002, nous avons commencé à y réfléchir, nous imaginions mettre 

sur pied un vaste projet pluridisciplinaire sur  les relations entre le Rhône et ses riverains, dans la 

longue durée de l’histoire alpine. Nous avons travaillé à définir les problématiques de ce projet, à 

en évaluer l’envergure en termes de besoins humains et financiers. Si les différents milieux 

contactés ont manifesté leur intérêt pour l’idée, il nous est apparu d’une part que le soutien 

financier des pouvoirs publics serait modeste et très ciblé, et d’autre part que les temps n’étaient 

pas encore venus de soumettre au Fonds National de la Recherche scientifique un projet 

pluridisciplinaire de cette taille. 

Aujourd’hui, « Mémoires du Rhône » a fait son deuil de ce grandiose projet et s’est 

transformé en une plate-forme dont les objectifs sont le repérage et la mise en contact de 

chercheurs, l’amélioration des moyens de recherche, et l’encouragement à une approche 

réellement pluridisciplinaire. Plus précisément, nous entendons : 

a) repérer, systématiquement et dans tous les domaines, les chercheurs dont l’activité 

concerne, complètement ou partiellement, le Rhône et son environnement naturel et humain. 

Cela vaut évidemment aussi, comparaison oblige, pour les travaux menés sur d’autres fleuves. 

b) mettre ces chercheurs en contact, si ce n’est pas déjà fait, de manière à constituer un 

réseau à la fois léger et efficace, dans lequel l’information coule naturellement. Les moyens de 

communication nécessaires sont en cours de mise en place. Le colloque du 10 décembre 2004 

est l’un d’eux ; un forum informatique va s’ouvrir sous peu. 

c) repérer et faire connaître les moyens de recherche disponibles, en Valais et ailleurs, sur 

le Rhône et son environnement naturel et humain. Ces moyens  tiendront la vedette lors du 

colloque du 10 décembre 2004. Parallèlement, il s’agira d’identifier les lacunes et de travailler à 

les combler. 



d) susciter des travaux qui exploitent dans une perspective pluridisciplinaire les résultats 

des nombreuses disciplines au travail sur la question du Rhône et de son environnement naturel 

et humain. L’idée n’est pas de piller ces résultats, mais, grâce à des interrogations transversales, 

de créer une « valeur ajoutée ». 

 

« Mémoires du Rhône » n’est plus une vue de l’esprit.  

Un Groupe de réflexion conduit le travail, épaulé depuis peu par un Secrétariat 

scientifique, soutenu financièrement par le Département cantonal de l’Education, de la Culture 

et du Sport. Des contacts étroits existent avec la direction de la Troisième Correction du Rhône. 

Il en va de même avec les services culturels de l’Etat du Valais : Archives, Médiathèque, Musées, 

Archéologie. Tous sont représentés dans le Groupe de réflexion. « Mémoires du Rhône » est 

depuis peu associé formellement avec l’Institut universitaire « Kurt-Bösch », qui accueille déjà   

notre Secrétariat scientifique. 

 

« Mémoires du Rhône » n’est pas une entreprise de recherche dotée de moyens 

économiques et cherchant des collaborateurs. Quelle que soit la bonne volonté du Groupe de 

réflexion, « Mémoires du Rhône » ne peut exister que si se manifestent les chercheurs au travail 

ou sur le point de s’y mettre. Nous avons mis sur le tapis une idée riche. Aux chercheurs de la 

transformer en réalisations scientifiques de toute beauté !   

 

Pour le Groupe de réflexion 

Pierre Dubuis, 27.11.2004 


